
La gouvernance mondiale doit avoir pour fondement les efforts et 
la connaissance des personnes vivant dans l’extrême pauvreté, et 
pour pilier central les droits humains fondamentaux

Le 25 mai 2011 : Déclaration  à la veille du Sommet du G8 à Deauville 
du Mouvement International ATD Quart Monde

A l’heure où les dirigeants du G8 vont se réunir au Sommet de Deauville, le Mouvement international ATD 
Quart Monde qui fait partie des 50 ONG accréditées pour participer au G8, demande aux chefs d’Etat 
d’examiner l’impact de leurs décisions sur tous ceux qui, dans le monde entier, vivent dans l’extrême 
pauvreté et dont le nombre tend à s’accroître dans le contexte des crises alimentaire, économique et climatique 
qui perdurent. Il devient plus urgent que jamais de placer la lutte contre la pauvreté au cœur des débats, étant 
donné que, par suite de ces crises, environ 71 millions de personnes supplémentaires resteront dans l'extrême 
pauvreté jusqu'en 2020.1

• Eradiquer l’extrême pauvreté au plan national et international
Les engagements pris en matière de développement lors des précédents G8 ne sont toujours pas tenus. Bien que 
quelques progrès aient été enregistrés par certains pays du G8, le Rapport de Redevabilité présenté à Deauville ne 
donne pas les clarifications requises pour que les personnes vivant dans l’extrême pauvreté puissent demander 
des comptes aux gouvernements du G8.

Il est d’une importance cruciale que le partenariat avec l’Afrique ait été inscrit à l’ordre du jour de l’agenda du 
G8. Toutefois, l’éradication de la pauvreté au sein même des territoires nationaux des membres du G8 est 
totalement passée sous silence dans cet agenda. En Europe, par exemple, d’après les statistiques d’Eurostat, 42 
millions de personnes sont toujours en situation de privation matérielle grave3. 

Le G8 doit placer les droits humains fondamentaux au centre de ses efforts pour avoir un impact sur la 
pauvreté mondiale tant en Afrique qu’en Europe et dans le reste du monde. L’experte indépendante des Nations 
Unies sur l’extrême pauvreté et les droits humains déclare que c’est le meilleur moyen de réduire les inégalités 
persistantes, aggravées par les crises successives, qui ont réduit la cohésion sociale et exacerbé le sentiment 
d’insécurité et d’exclusion 4. L’approche par les droits humains pour éradiquer l’extrême pauvreté permet de 
promouvoir des mesures pleinement inclusives que ne laissent personne à l’écart et visent spécifiquement les 
besoins des plus pauvres et des plus défavorisés. Cette approche garantit l’accès de chaque citoyen aux droits, 
sans discrimination.

Une approche fondée sur les droits humains stimule aussi la participation de ceux qui sont les plus directement 
affectés par l’extrême pauvreté. Le Mouvement international ATD Quart Monde préconise un « croisement des 
savoirs » entre ceux qui ont l’expérience vécue de l’extrême pauvreté et ceux qui ont le savoir académique et 
l’expérience acquise par l’action politique. Le consensus qui résulte d’un tel exercice permet de mieux 
comprendre les causes profondes de la pauvreté ainsi que les obstacles à son éradication, et accroît l’efficacité 
potentielle des mesures qui visent à atteindre les personnes les plus vulnérables de la société.

• Prendre des engagements environnementaux pour progresser dans l’éradication de l’extrême 
pauvreté
La réponse du G8 au défi du changement climatique ne doit pas se faire au détriment de ceux qui vivent dans 
l’extrême pauvreté, mais au contraire garantir que les nouvelles technologies, les programmes de réduction 
d’impact et d’adaptation bénéficient aussi aux personnes et aux populations les plus vulnérables.

Cela rejoint le thème prioritaire que s’est fixé la prochaine Conférence des Nations Unies sur le Développement 
Durable (Rio + 20) qui se tiendra en 2012 au Brésil : « une économie verte dans le cadre du développement 
durable et de l’élimination de la pauvreté ».

Les personnes et les communautés affectées par l’extrême pauvreté sont en première ligne dans les initiatives de 
développement durable consistant notamment à transformer leurs conditions de vie dans les bidonvilles urbains, 
en améliorant l’accès à  l'eau et les installations sanitaires et à créer des coopératives en bordure des décharges 
pour sortir d'un mode de subsistance périlleux et très précaire en vue d’acquérir une formation et une expérience 
de travail dans les TIC.

La Croissance Verte doit agir comme catalyseur pour la création de travail décent et de moyens de 
subsistance durables pour les populations les plus défavorisées qui s'appuient sur les efforts qu'elles ont déjà 
entrepris.
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Notes aux rédacteurs en chef : 

Le Mouvement international ATD Quart Monde est une organisation non gouvernementale qui s'engage avec les individus et 
les institutions pour trouver des solutions pour éradiquer l’extrême pauvreté. Il rassemble des personnes de tous parcours de 
vie, en partant de personnes vivant dans la pauvreté la plus extrême et a une présence sur le terrain dans 30 pays sur cinq 
continents. Grâce à son "Forum permanent sur l'extrême pauvreté", un réseau international d'organisations de lutte contre la 
pauvreté et de défenseurs des droits humains, il entretient des liens avec des personnes et des associations dans 155 pays

1 World Bank, The World Bank Group’s Response to the Global Economic Crisis, 2010, p. 11. 
2 http://www.g20-g8.com/g8-g20/root/bank_objects/Rapport_G8_GB.pdf
3 Statistiques d'Eurostat de 2008.
4 Voir rapport A/HRC/17/34 


